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ANTITERRORISME

Les Kurdes du PKK 
dans le viseur 
de la police française P. 6
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LIGUE DES CHAMPIONS
LE PSG BIEN LANCÉ 
APRÈS SON SUCCÈS
À VALENCE (1-2) P.22 H
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Un hôtel 
tenu par
le comte 
Dracula P. 16SO
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« MARIAGE POUR TOUS »

Voté par l’Assemblée, le 
texte arrive au Sénat P. 7
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FOOTBALL

Les Bleues affrontent 
l’Allemagne en match 
amical à la Meinau P. 21

ÉDITION DE STRASBOURG



Nouveau renvoi. Déjà reporté à la fin 
janvier, l’examen de l’assignation en 
référé engagée par l’inspection du tra-
vail contre sept commerces alimen-
taires strasbourgeois qui ouvrent le 
dimanche n’aura finalement pas lieu 
avant le 19 mars. Et encore ne s’agira-
t-il ce jour-là que d’examiner une ques-
tion prioritaire de constitutionnalité 
déposée par des avocats de la défense. 
Elle porte sur « la conformité d’une dis-
position qu’on nous oppose au principe 
de laïcité, dans la mesure où le Code du 
travail applicable en Alsace-Moselle fait 
explicitement référence au respect des 
horaires des services religieux publics 
du dimanche, ce qui à mon avis n’est 
pas acceptable », affirme Me Nicolas 
Fady, avocat de deux enseignes.
« La question de fixer les horaires de 
travail en fonction des cultes ne s’ap-
plique pas en l’espèce », rétorque Fran-
çois Stehly, inspecteur du travail. Il y voit 
« une manœuvre dilatoire des em-
ployeurs pour pouvoir continuer à ou-
vrir » d’ici à l’examen du dossier. W T.C.

TRAVAIL DOMINICAL

Le « principe 
de laïcité » 
entre en piste
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RYTHMES SCOLAIRES

Le mouvement s’intensifie
Lors d’un premier rassemblement, à 
la fin janvier, ils étaient 200 ensei-
gnants devant l’inspection académique 
à Strasbourg. Mardi, les syndicats en-
seignants ont réussi à rassembler près 
de 600 manifestants (450 selon la police) 
contre le décret réformant les rythmes 
scolaires à partir de septembre 2013 ou 
2014. Partis à 11 h de l’inspection d’aca-
démie, les enseignants ont défilé à tra-
vers la ville jusqu’à la place Broglie. 
Catherine Le Duff, cosecrétaire dépar-

tementale SNUipp-FSU est « satisfaite 
de la mobilisation. Le mouvement prend 
de l’ampleur ».
Le mouvement de grève semble aussi 
avoir été bien suivi : « La moitié des 
écoles du Bas-Rhin a déclenché le ser-
vice minimum, il y a donc au moins 25 % 
de grévistes chez elles. Plus de 
120 écoles ont fermé », chiffre la syndi-
caliste. L’académie de Strasbourg, elle, 
compte 37.2 % d’enseignants du 1erde-
gré en grève. W ALEXIA IGHIRRI

Entre 450 et 600 personnes ont défilé à Strasbourg mardi matin.
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Un contrat en faveur 
des métiers de bouche
La région Alsace a signé mardi 
un contrat d’objectifs pour adapter 
l’offre de formation aux besoins 
des professionnels des métiers de 
bouche, qui comptent 16 500 actifs 
et près de 2 000 établissements. 
Ce plan prévoit par exemple de 
valoriser ces métiers, notamment 
dans la boulangerie et la boucherie, 
et de réaliser un diagnostic 
pour comprendre les ruptures 
de contrats d’apprentissage, 
principal mode de formation.

FESSENHEIM
Plus de partisans que 
d’opposants dans la rue
Environ 300 personnes 
ont manifesté mardi à Colmar 
pour réclamer la poursuite 
d’activité de la centrale nucléaire, 
à l’occasion d’une réunion de la 
Commission locale d’information 
et de surveillance. Les opposants 
étaient une cinquantaine.

secondes20

THOMAS CALINON

« L e pire est derrière nous et 
il y a un certain nombre de 
signaux positifs. » L’avenir 

serait donc porteur d’espoirs pour l’éco-
nomie alsacienne, à en croire le direc-
teur régional de la Banque de France, 
Philippe Gabarra. Heureusement, car 
si l’on en reste au coup d’œil dans le 
rétroviseur, c’est l’impression de sinis-
trose qui domine. En 2012, tous les sec-
teurs d’activité – industrie, construction, 
services marchands – ont en effet réduit 
leurs effectifs. Dans l’industrie, les 
chiffres d’affaires se sont contractés de 
4,8 % en moyenne, avec un recul parti-
culièrement marqué pour la production 
de matériel de transport (-28,3 %), tou-
chée de plein fouet par la mauvaise 
santé de la filière automobile. « Contrai-
rement à d’autres crises qui étaient 
suivies de reprises fortes, analyse Phi-
lippe Gabarra, la reprise est cette fois 
lente et fragile, parce qu’il y a des incer-

titudes qui pèsent sur la consomma-
tion. » Illustration de cette frilosité, les 
investissements devraient encore recu-
ler en 2013 dans la construction (-9 %) 
et les services (-15,8 %).

Un retour graduel de la croissance
Dans l’industrie, ils pourraient augmen-
ter de près de 30 %. « Mais si on neutra-
lise quelques gros investissements qui 
se comptent sur les doigts d’une main, 
la hausse ne serait que de 6,9 % », tem-
père Elisabeth Eschbach, adjointe au 
service des affaires régionales. Alors 
d’où viennent les perspectives d’embel-
lies ? « Des fabricants de matériels élec-
triques et électroniques », grâce à 
l’export, et de l’industrie pharmaceu-
tique, répond-elle. Autre élément « très 
positif », selon Philippe Gabarra, « les 
crédits consentis aux entreprises alsa-
ciennes ont augmenté de 4,1 %, contre 
0,7 % au niveau national ». Il pronostique 
« un retour graduel de la croissance, qui 
se fera surtout en fin d’année ». W 

ÉCONOMIE L’analyse de la Banque de France

UNE ANNÉE MOINS 
NOIRE POUR L’ALSACE

LE BILAN ANNUEL DE L’ÉCONOMIE ALSACIENNE
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ALEXIA IGHIRRI

C apitale alsacienne, capitale eu-
ropéenne et capitale… des 
amoureux ? Avec l’opération 

« Strasbourg, mon Amour », la ville et 
l’office de tourisme ont en tout cas dé-
cidé de célébrer en grande pompe la 
Saint-Valentin.
Les sentiments amoureux étant donc à 
l’honneur dans l’agglomération stras-
bourgeoise, 20 Minutes vous propose 
une liste – non-exhaustive – d’idées 
originales pour passer d’agréables mo-
ments à deux.

1 Une croisière pour vivre 
d’amour et d’eau fraîche

Certes ce ne sont pas les gondoles de 
Venise. Il n’empêche que les amoureux 
pourront s’offrir un tour en bateau, 
grâce aux croisières (d’une durée de 
45 minutes environ) proposées par Ba-
torama, faisant le tour de la grande île 
de Strasbourg. Un voyage tout en dou-
ceur sur l’Ill, et en musique, puisqu’un 
violoncelliste montera à bord.
Infos et réservations au 03 88 84 13 13.

2 Coup de foudre dans la cave 
historique des Hospices civils

C’est dans le cadre intime d’une cave 
historique, puisque datant du XIVe siè cle, 
que les couples pourront aller et venir 
entre les foudres en bois, puis déguster 
quelques-uns des plus anciens vins 
conservés par les Hospices de Stras-
bourg. Et, pourquoi pas, y déceler un 
philtre d’amour…
Infos et réservations au 03 88 11 64 50.

3 Sortir le grand jeu le temps 
d’un week-end romantique

Il est possible, tout en restant à Stras-
bourg, de s’enfermer dans une bulle 
toute rose le temps d’un court séjour. 
La maison d’hôtes « Du côté de chez 
Anne » propose des week-ends roman-
tiques pour les amoureux durant tout 
le mois de février. Au programme : 
massage aux huiles essentielles en 
chambre, dîner aux chandelles et au 
champagne ainsi qu’un petit-déjeuner 

au coin du feu.
Infos et réservation au 03 88 41 80 77.

4 Cupidon a rendez-vous 
en gare de Strasbourg

La gare de Strasbourg célébrera aussi 
la Saint-Valentin. Outre la mise en place 
de décors, d’un commerce éphémère 
de fleurs, et la diffusion d’un extrait de 
la Traviata de Verdi pour accueillir les 
voyageurs, la SNCF diffusera les plus 
belles déclarations d’amour sur les 
écrans de la gare.

5 Un dîner spectacle cabaret 
pour les plus coquins

Direction la Salamandre, rue Paul Janet 
à Strasbourg, pour aller assister à la 
représentation de L’amour frivole ce 
jeudi. Il s’agit d’un cabaret burlesque 
coquin, avec les performances de chan-
teuses, transformistes et effeuilleuses. 
Et pour couronner le tout, un menu aph-
rodisiaque sera servi aux spectateurs. 
Pour une Saint-Valentin pas vraiment 
comme les autres.
Infos et réservation au 03 90 41 87 27.

6 S’envoyer en l’air avec 
un simulateur de vol

Pour la Saint-Valentin, FlightAdven-
tures entend emmener les couples au 
septième ciel : le simulateur de vol, ins-

tallé à l’aéroport international de Stras-
bourg-Entzheim propose à tous les 
amoureux une escapade romantique en 
leur faisant prendre les commandes 
d’un Boeing 777. Au cours de ce vol en 
amoureux, accompagnés par un pilote 
professionnel, les apprentis comman-
dants de bord survoleront la Suisse et 
les Alpes avant d’atterrir, une heure 
plus tard… à Venise, Saint-Valentin 
oblige !
Infos et réservations au 09 72 30 07 77.

7 S’en mettre plein les yeux 
et plein les oreilles

Plusieurs sites culturels se mettent à 
l’heure de la Saint-Valentin. Jeudi, le 
Palais Rohan et l’Aubette proposent une 
nuit étudiante, « My funny Valentine », 
mêlant exposition et concerts. Du côté 
du café-spectacle Les savons d’Hélène, 
plusieurs groupes animeront les pro-
chaines soirées, entre contes, chansons 
coquines et scène ouverte sur le thème 
de l’amour. Le Camionneur propose, 
lui, un dîner-concert romantique et fes-
tif avec Rose Babylone*.
*Infos et réservations au 03 88 32 12 60.

8 Les célibataires sont
 aussi à la fête

Parce qu’on approche du week-end et 
que les célibataires peuvent aussi 
s’amuser, le Coco Lobo organise une 
« contre-soirée célibataires ». W 

Infos et réservations au 03 88 36 12 93.

SAINT-VALENTIN Petite liste d’idées originales pour passer d’agréables moments à deux

L’AMOUR À LA BONNE HEURE

Des animations, par dizaines, seront proposées aux amoureux à l’occasion de la Saint-Valentin à Strasbourg.

W QUATRE JOURS DE FESTIVITÉS
Pour la ville et l’office de tourisme de Strasbourg, la Saint-Valentin dure 
quatre jours. Au cours desquels ils ont prévu un certain nombre de temps 
forts. Le top départ de ces festivités sera donné jeudi, sur la place Kléber 
à 19 h, avec le spectacle de danse aérienne – gratuit – « Baisers volés ». 
Samedi, à partir de 20 h, dans la galerie de l’Aubette, est aussi prévue 
une « boum » géante, avec boules à facettes et éclairage disco.
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CIRCULATION

Cortèges carnavalesques
La circulation pourra être momentanément 
interrompue et déviée, à l’exclusion des 
bus de la CTS, mercredi entre 14 h 15 
et 16 h à l’Elsau (autour de la rue Mathias 
Grüneweld), de 14 h 30 à 16 h à la Meinau 
(aux abords de la rue de Bourgogne) 
et à Cronenbourg (près de la rue du Rieth), 
ainsi que 15 h à 16 h au Neuhof (entre 
la rue des Eyzies et l’avenue du Neuhof).

Travaux sur le réseau 
d’assainissement rue d’Alger
Jusqu’au 15 février, le stationnement sera 
interdit, la circulation mise en sens unique 
alternée, la vitesse limitée à 30 km/h, 
le dépassement interdit, la chaussée 
rétrécie et le trottoir ponctuellement 
interrompu dans la rue d’Alger, lors de 
travaux sur le réseau d’assainissement.

Mesures restrictives à l’angle 
de la rue Fred-Vlès et Paul-Collomp
Jeudi, de 8 h à 13 h, lors de la mise 
en œuvre d’une grue automotrice à l’angle 
de la rue Fred-Vlès et Paul-Collomp, 
la circulation y sera interrompue près de la 
zone d’intervention, les rues seront mises à 

double sens, les piétons et cyclistes déviés 
et le stationnement interdit.

MARCHÉS

Bourse aux vêtements dimanche
L’association parentale d’entraide 
aux enfants atteints d’une infirmité 
motrice cérébrale organise une grande 
bourse dimanche, de 9 h à 17 h, 
à la salle des fêtes d’Entzheim.

CONCOURS

« Sosh aime les Inrocks Lab »
Mardi 19 février ont lieu des open-mics 
(scènes ouvertes) au Mudd Club, 
rue de l’Arc-en-Ciel à Strasbourg, 
dans le cadre du concours « Sosh aime les 
Inrocks Lab ». Préinscription des artistes 
par mail à openmic@lesinrockslab.com.

INFO-SERVICES
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20 Minutes Strasbourg
2, rue du Saumon. 67000 Strasbourg
Tél. 03 88 23 96 33 - Fax. 03 88 23 96 30
strasbourg@20minutes.fr
Contact commercial :
Laurence Kintz : 06 21 96 13 69
lkintz@20minutes.fr

Aujourd’hui à Strasbourg  et en France
MATIN APRÈS-MIDI

Des températures 
misérables en matinée 
Le temps sera calme, avec de nombreux 
nuages bas au lever du jour avant un 
retour des éclaircies. Le ciel se chargera 
en Bretagne en marge d’une perturbation. 
Mistral et tramontane souffl eront en 
Méditerranée. Il fera froid. 

Demain à Strasbourg
APRÈS-MIDIMATIN

météo

- 5 °C  0 °C

- 7 °C 2 °C
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Ils ont ri et applaudi ironiquement à la 
lecture des motivations du tribunal. 
Absents lors de leur procès, Eric Bre-
teau et Emilie Lelouch avaient fait le 
déplacement depuis l’Afrique du Sud, 
mardi, pour entendre le tribunal correc-
tionnel les condamner à deux ans de 
prison ferme. Les deux animateurs de 
l’association l’Arche de Zoé – qui avaient 
tenté en 2007 de rapatrier en France 103 
enfants présentés comme des orphelins 
de la guerre du Darfour – « ne pouvaient 
ignorer l’illégalité de leur projet », a es-
timé le tribunal dans son jugement. 
Selon celui-ci, « ils ont menti sciemment 
aux familles » qui avaient fait les dé-
marches pour pouvoir accueillir les en-
fants. Arrêtés à l’issue de l’audience, ils 
ont décidé de faire appel. Le tribunal a, 
en outre, condamné les quatre autres 
prévenus, membres de l’Arche de Zoé, 
à des peines de six mois à un an de pri-
son avec sursis, jugeant leur rôle « su-
balterne ». Plaidant la « bonne foi », ces 
quatre bénévoles ont assuré avoir été 
« trompés » par Eric Breteau et Emilie 
Lelouch. W VINCENT VANTIGHEM

JUSTICE

Prison ferme 
pour les leaders 
de l’Arche de Zoé

WILLIAM MOLINIÉ

P lusieurs coups de filet ont été 
réalisés ces derniers mois en 
France dans des milieux kurdes, 

soupçonnés d’être proches du Parti des 
travailleurs du Kurdistan (PKK), un mou-
vement considéré comme terroriste par 
la Turquie, l’Union européenne et les 
Etats-Unis. Mardi, dix-sept nouveaux 
Kurdes ont été interpellés à Bordeaux 
(Gironde) et à Toulouse (Haute-Garonne), 
dans le cadre d’une enquête préliminaire 
confiée à la sous-direction antiterroriste 
(Sdat) de la police judiciaire (lire encadré).

Plusieurs enquêtes en cours
« Depuis trois ou quatre ans, les magis-
trats français s’intéressent davantage à 
cette question. Auparavant, il y avait un 
certain laxisme pour des raisons poli-
tiques, notamment liées à nos mau-
vaises relations avec la Turquie », ex-
plique à 20 Minutes Didier Billion, 
directeur adjoint de l’Institut de relations 
internationales et stratégiques (Iris), 

spécialiste de la Turquie et des questions 
kurdes. « Il s’agit principalement d’en-
quêtes pour financement, souvent cou-
ronnées de succès, ou des trafics en tous 
genres – stupéfiants, voire armes. Par-
fois, des sommes d’argent sont retrou-
vées lors des perquisitions », poursuit-il.
Mardi, lors du coup de filet dans le Sud-

Ouest, « 30 000 € ont été saisis » chez le 
principal cadre du PKK interpellé qui 
« revenait d’Espagne », a rapporté une 
source policière contactée par 20 Mi-

nutes. « Une somme aussi importante 
est assez rare dans ces dossiers », pour-
suit cette source.
La France, selon les spécialistes, n’est 
pas la seule à s’investir dans la lutte 
contre le terrorisme du PKK en Europe. 
« D’autres pays sont actifs. Mais il se 
trouve qu’en France, la communauté 
kurde est peut-être davantage impor-
tante », souligne Didier Billion. W 

ANTITERRORISME Un coup de filet a été mené mardi dans le Sud-Ouest

LA POLICE FRANÇAISE AUX 
TROUSSES DES KURDES DU PKK

L’intervention à Bordeaux, mardi.
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W EXTORSION
L’enquête préliminaire a été 

ouverte en mars 2012 à la suite 

de deux plaintes, concernant des 

tentatives d’extorsion de fonds 

pour alimenter le PKK. Au sein 

des membres de l’organisation, 

un impôt révolutionnaire est 

prélevé pour financer des actions.

SANTÉ
Nouvelles plaintes 
dans l’affaire des pilules
Une soixantaine de plaintes 
de victimes de pilules de troisième 
et quatrième générations devaient 
être déposées, mardi, par deux 
avocats au pôle santé publique 
du TGI de Paris. « Nous souhaitons, 
comme pour Diane 35, obtenir 
que la commercialisation 
de ces pilules soit suspendue », 
ont-ils indiqué. Une enquête 
préliminaire a été ouverte après la 
plainte d’une jeune femme victime 
d’un AVC et handicapée à 65 %.

FAITS DIVERS
Un patron de boîte de nuit 
tué par balles en Corse
Le premier assassinat de l’année 
en Corse a été perpétré, mardi 
à Ajaccio. Surnommé « l’Indien », 
un patron de boîte de nuit a été tué 
de plusieurs balles alors qu’il 
circulait en voiture dans l’une 
des rues du centre-ville.

secondes20
Manuel Valls avait prévenu qu’il ne lais-
serait pas les salariés « lancer des bou-
lons sur les CRS ». L’imposant déploie-
ment de policiers devant le siège de 
Goodyear, mardi, à Rueil-Malmaison 
(Hauts-de-Seine) a sans doute empêché 
les employés de perturber la tenue du 
comité d’entreprise. Mais il n’a pas évité 
les lancers de bouteilles, de fumigènes 
ou de pommes de terre. Agacés par les 

déclarations du ministre, les syndicats 
ont dénoncé des « manœuvres » pour 
« discréditer » l’action des salariés de 
Goodyear, rejoints par ceux de PSA Aul-
nay, Sanofi, Arcelor ou Presstalis. Malgré 
ces renforts, Philippe Poutou (NPA) a 
reconnu que la mobilisation – environ un 
millier de personnes – n’était pas aussi 
forte qu’espéré. « Mais on attend un ré-
veil social », a-t-il souligné. W W. M.

SOCIAL

Les CRS limitent les violences

Un millier de personnes ont manifesté devant le siège de Goodyear, mardi.
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Chaque année, 11 000 personnes met-
tent fin à leurs jours et 220 000 tenta-
tives de suicides sont à déplorer. Pour 
améliorer la prévention dans ce do-
maine, le Conseil économique, social et 
environnemental a rendu un avis mardi 
qui préconise la création d’un observa-
toire national des suicides. Une sugges-
tion approuvée par la ministre de la 
Santé, Marisol Touraine. « Il permettra 
(…) de mieux coordonner les informa-
tions existantes, de mieux repérer, de 
mieux alerter », a-t-elle déclaré. Cette 
structure sera rattachée à la Direction 
de la recherche, des études, de l’évalua-
tion et des statistiques et rendra un rap-
port annuel. « La création de cet orga-
nisme permettra une meilleure 
connaissance du phénomène et aidera 
les pouvoirs publics à mieux cibler leurs 
actions », s’est félicité Jean-Claude Del-
gènes, directeur général du cabinet d’ex-
pertise Technologia, et initiateur de 
« l’appel des 44 » en 2011, plaidoyer pour 
la création de cet observatoire. W D. B.

SOCIÉTÉ

Vers un 
observatoire 
des suicides
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« Je n’ai jamais pensé que la révo-
lution en Tunisie serait un long 
fleuve tranquille. » Invitée de l’émis-
sion « Mardi politique », mardi sur 
RFI en partenariat avec 20 Minutes 
et Le Point, Elisabeth Guigou n’a pas 
caché que la situation en Tunisie 
était préoccupante. « Politiquement, 
le pays est paralysé. Il n’y a pas de 
Constitution alors qu’un accord au-
rait déjà dû intervenir », a notam-
ment déploré la présidente de la 
commission des Affaires étrangères 
de l’Assemblée nationale, invitée à 
réagir à l’assassinat de Chokri Be-
laïd, commis il y a une semaine. L’ex-
garde des Sceaux a d’ailleurs an-
noncé qu’une délégation de députés 
se rendrait prochainement en Tuni-
sie. « On n’y va pas avec l’esprit de 
donner des leçons. On y va pour s’in-
former, écouter les Tunisiens et les 
aider », a-t-elle poursuivi avant de 
conclure : « Je ne suis pas pessi-
miste, mais il faut absolument se 
ressaisir... » W VINCENT VANTIGHEM

« MARDI POLITIQUE »

La Tunisie 
inquiète Guigou

ALEXANDRE SULZER

A près l’adoption du « mariage 
pour tous » mardi à l’Assem-
blée nationale (329 voix pour et 

229 voix contre), les regards se tournent 
vers le Sénat. Le projet de loi y sera exa-
miné à partir du 2 avril et non plus le 
18 mars comme prévu initialement, a 
annoncé le ministre en charge des rela-
tions avec le Parlement, Alain Vidalies. 

« Des améliorations à apporter »
« Cela nous permettra de bénéficier de 
plus de temps pour étudier un texte fon-
damental pour l’exercice des libertés 
individuelles », s’est réjoui Jean-Pierre 
Michel (PS), qui en sera le rapporteur. 
« Je ne compte pas alourdir le projet de 
loi avec la procréation médicalement 
assistée (PMA) et la gestation pour autrui 
(GPA). Mais cela ne m’empêchera pas 
d’améliorer le texte voté. La question du 
livret de famille a été par exemple étu-
diée un peu rapidement par l’Assemblée 

nationale, confie à 20 Minutes le sénateur 
de Haute-Saône. La Chancellerie laisse 
même dire qu’il y a des améliorations 
techniques à apporter. » 
Pourtant, le président PS du Sénat, Jean-
Pierre Bel, a estimé la semaine dernière 
qu’un vote conforme, c’est-à-dire sans 
amendement, est « possible ». Une op-

tion qui présente un avantage certain 
pour le gouvernement : celui de ne pas 
être obligé de repasser par la case As-
semblée. Mais, à en croire le rapporteur, 
Jean-Pierre Bel « n’aurait pas dû dire 
cela » car les sénateurs n’ont pas l’in-
tention de renoncer à leur droit de tra-
vailler sur le texte. A commencer par 
l’opposition, qui a préparé pour l’heure 
200 amendements. Mais le groupe UMP 
promet de ne pas faire d’obstruction. 
« Le débat sera plus calme qu’à l’Assem-
blée. On limitera les incidents, ça ne fait 
pas partie de la tradition », pronostique 
le sénateur UMP Roger Karoutchi. W 

« MARIAGE POUR TOUS » L’Assemblée a adopté le texte mardi

LE SÉNAT PRÊT À FAIRE 
ÉVOLUER LE PROJET DE LOI

La ministre Christiane Taubira 
a défendu le projet à l’Assemblée.
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W COURTE MAJORITÉ
Avec une majorité de gauche 
de seulement six sièges et des 
sénateurs ultra-marins divisés, 
même au sein du PS, l’issue 
du vote sera moins certaine 
au Sénat qu’au Palais-Bourbon.
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FAUSTINE VINCENT

L ’annonce surprise du renonce-
ment de Benoît XVI, lundi, a ouvert 
les spéculations sur l’identité de 

son successeur. Certains noms revien-
nent souvent, comme celui de l’arche-
vêque de Milan, Angelo Scola. Seule 
certitude, le prochain pape sera élu avec 
au moins les deux tiers des voix des 
117 cardinaux autorisés à voter, c’est-à-
dire âgés de 80 ans et plus. Ces derniers 
se réuniront en conclave (du latin « cum 
clave », « avec la clef ») tenu à huis clos 
en mars, et dont un nom devrait sortir 
avant Pâques. Qu’est-ce qui oriente le 
choix des cardinaux ? L’élection du pape 
peut-elle déclencher autant de frénésie 
qu’en politique ?

Lutte secrète
« En théorie, c’est le Saint-Esprit qui 
choisit le pape. Dans la pratique, c’est 
différent », explique Frédéric Lenoir, 
historien des religions. Un cardinal ne 
pouvant appeler à voter pour lui, « ce 
sont ses amis et alliés qui font cam-
pagne en sa faveur, reflétant ainsi des 
courants de partis politiques ». Les car-
dinaux sont tous conservateurs. Trois 
courants se distinguent malgré tout : 
« les très conservateurs, les conserva-
teurs et les conservateurs orientés une 
réforme de l’Eglise », poursuit Lenoir. 
L’élection du pape devrait donner lieu à 
une lutte feutrée entre les plus progres-

sistes et les autres. Une bataille secrète 
menée avant le conclave à coups de 
messages téléphoniques et de concilia-
bules stratégiques. Les amitiés et inimi-
tiés des cardinaux pourraient resurgir 
au moment du vote. Un favori ne gagne 
pas forcément : en cas de blocage, un 
nom moins connu mais consensuel peut 

sortir du lot, comme ce fut le cas pour 
Karol Wojtyla, alias Jean Paul II.
A la différence d’une élection politique, 
« la plupart des cardinaux ne souhaitent 
pas être pape, affirme Odon Vallet, his-
torien des religions. C’est une charge 
écrasante. Et le renoncement de 
Benoît XVI vient leur rappeler que la force 
humaine a des limites, même aidée par 
le Saint-Esprit. » Un cardinal peut tou-
tefois refuser de devenir pape. Selon des 
confidences recueillies auprès de l’un 
d’eux, Benoît XVI serait ainsi un 
deuxième choix, le premier ayant dé-
cliné. Pour le prochain pape, « tout est 
donc possible », conclut l’historien. W 

Les cardinaux (ci-dessus réunis lundi avec Benoît XVI) éliront le nouveau pape.

RELIGION Le successeur de Benoît XVI doit être désigné avant Pâques

ÉLIRE UN PAPE, MODE D’EMPLOI
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W TROPISME EUROPÉEN
La majorité des cardinaux qui élisent le pape étant européens, 

« ils ont tendance à vouloir un pape européen, qui lui-même nomme plutôt 

des cardinaux européens », souligne Frédéric Lenoir, historien des 

religions. Alors que les catholiques européens, eux, sont minoritaires. 

La Corée du Nord a, selon toute vrai-
semblance, procédé mardi au troisième 
essai nucléaire de son histoire, après 
ceux de 2006 et 2009. Pyongyang a ex-
pliqué qu’il s‘agissait d’un acte d’auto-
défense en réponse à l’hostilité des 
Etats-Unis et n’a pas exclu des actions 
ultérieures. Il a aussi déclaré : « Les 
Etats-Unis et leurs partisans font une 
triste erreur s’ils pensent que la [Corée 
du Nord] respectera les résolutions to-
talement déraisonnables à son encontre. 
La [Corée du Nord] ne se pliera jamais à 
aucune résolution. » Avec cet essai, la 

Corée du Nord veut faire croire qu’elle 
peut procéder à un tir de missile avec 
ogive nucléaire, assurent les experts. 
C’est « particulièrement préoccupant 
pour les Etats-unis, le Japon, la Corée 
du Sud et d’autres », juge Shashank 
Joshi, du Royal United Services Institute, 
un laboratoire d’idées britannique. La 
communauté internationale a condamné 
cet acte et le Conseil de sécurité de l’ONU 
a entamé une réunion extraordinaire. De 
son côté, le Japon envisage de prendre 
unilatéralement des sanctions contre la 
Corée du Nord. W 

CORÉE DU NORD

Un troisième essai nucléaire

Kim Jong-un, le leader nord-coréen.
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Les insurgés syriens ont annoncé mardi 
la prise de contrôle d’un aéroport mili-
taire proche d’Alep, dans le nord du pays. 
C’est un nouveau coup porté aux forces 
du régime syrien. « L’aéroport était uti-
lisé pour bombarder les zones rurales à 
l’est et au nord d’Alep. En en prenant le 
contrôle, nous avons privé le régime de 
sa ligne d’approvisionnement d’Alep vers 
l’est », a déclaré Abou Abdallah Minbij, 
l’un des chefs militaires. Les rebelles 
préparent aussi une importante opéra-
tion militaire dans l’est du pays pour 
s’emparer de la ville stratégique de Daïr 
az Zour. Un autre chef rebelle a précisé 
que, depuis plusieurs semaines, l’objec-
tif des insurgés opérant dans la région 
était de neutraliser les quatre aéroports 
de la province, dont la base aérienne de 
Djarrah. Sur le plan politique, un respon-
sable syrien, le ministre de la Réconci-
liation nationale, Ali Haidar, s’est dit prêt 
à se rendre à l’étranger pour y rencon-
trer le président de la Coalition nationale 
syrienne, Moaz al-Khatib. Mais il sou-
ligne que les autorités rejettent tout dia-
logue visant à « un transfert du pouvoir 
d’un camp vers l’autre ». W 

SYRIE

Les insurgés 
avancent

TUNISIE
Ennahda favorable 
à un nouveau gouvernement 
Mardi, le chef du parti islamiste 
Ennahda, Rached Ghannouchi, 
a prédit la formation cette semaine 
d’un gouvernement tunisien 
de coalition dirigé par l’actuel 
Premier ministre, Hamadi Jebali, 
et composé à la fois de politiques 
et de technocrates. Le pays est 
sous tension depuis l’assassinat de 
Chokri Belaïd, la semaine dernière.

ASTRONOMIE
Trouvez un nom pour 
les deux lunes de Pluton
En 1930, c’est une fillette 
de 11 ans qui avait proposé le nom 
de Pluton quand la planète a été 
identifiée. Les astronomes qui ont 
découvert deux nouvelles lunes 
à l’astre en 2011 et 2012 proposent 
aux internautes de les baptiser 
en votant pour deux noms issus 
de la mythologie grecque, sur le 
site www.plutorocks.com. Le vote 
est ouvert jusqu’au 25 février.

secondes20
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C o n n a i s s e z -
vous Dadaab ? 
Cette ville du 
Kenya à la fron-
tière de la Soma-
lie, où je suis allé 
pour le tournage 
de mon prochain 
film, Human, ac-

cueille le plus grand camp de réfugiés 
du monde : 443 000 personnes. Les 
premiers sont arrivés en 1991 et désor-
mais c’est la troisième génération de 
réfugiés qui y vit. Le camp est situé dans 
une zone quasi désertique, la nourriture 
y est acheminée par camion. Grâce au 
travail des humanitaires, et en particu-
lier de l’UNHCR, il y a des écoles, des 

hôpitaux. En fait, les enfants qui sont 
dans le camp ont même parfois une 
meilleure éducation et une meilleure 
santé que ceux en dehors. Mais les en-
lèvements ou les attentats sont presque 
quotidiens : les islamistes ont pris pied 
dans les camps. Le courage des huma-
nitaires et des réfugiés qui luttent pour 
garder leur dignité m’a ému. En ces 

temps où l’actualité passe d’un sujet à 
l’autre à la vitesse d’un tweet, il faut 
parfois faire un effort pour se souvenir 
des choses importantes. Il faut penser 
à Dadaab ! W YANN ARTHUS-BERTRAND, 

 PRÉSIDENT DE GOODPLANET 

(PROPOS RECUEILLIS PAR OLIVIER BLOND)

Pour en savoir plus : www.goodplanet.infoSI
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Le plus grand camp de réfugiés du monde
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ALIMENTATION La crise de la viande de cheval jette le doute sur toute la filière alimentaire

PEUT-ON MANGER LES YEUX FERMÉS ? 
AUDREY CHAUVET

L a crise de la viande de cheval 
pourrait bien jeter le doute sur 
toute la filière viande, voire sur 

toute notre alimentation. Les industriels 
nous font-ils vraiment avaler n’importe 
quoi ou peut-on encore avoir confiance 
dans ce que l’on mange ?
En France, ce sont la Direction générale 
de l’alimentation (DGAL), dépendante du 
ministère de l’Agriculture, et la Direction 
générale de la concurrence, de la 
consommation et de la répression des 
fraudes (DGCCRF) qui sont chargées de 
contrôler la non-nocivité des produits 
alimentaires commercialisés et la 
conformité des ingrédients à ce qui est 
déclaré par le fabricant. Les importa-
teurs et les restaurateurs sont eux aussi 
contrôlés et des plans d’action « par 
catégories de produits ou d’établisse-
ments » peuvent être déclenchés pour 
répondre à des plaintes de consomma-
teurs. La viande est particulièrement 
contrôlée durant le ramadan pour les 
« produits cuisinés dont la composition 
annoncée est sans porc », explique la 
DGCCRF.

Un système de contrôle 
« globalement très bon »
« Notre système de sécurité sanitaire 
est globalement très bon, reconnaît Oli-
vier Andrault, chargé de mission alimen-
tation et agriculture à l’UFC-Que Choisir. 
Il n’y a aucune raison de jeter l’anathème 
sur l’ensemble des produits alimen-
taires » à la suite de cette affaire, as-
sure-t-il. Néanmoins, l’association de 
consommateurs demande au gouver-

nement de maintenir « une forte pres-
sion de contrôle officiel », car « l’auto-
contrôle ne suffit pas » : « Le système 
ne marche plus si les transformateurs 
comme Findus n’ont pas toujours la 
même chaîne de fournisseurs, poursuit 
Olivier Andrault. Quand on a des traders 
qui s’insèrent et qui arbitrent en fonction 
des prix, il n’y a plus aucun moyen de 
s’assurer de la fiabilité des informations 
qui sont transmises. » Conscient que la 

confiance des consommateurs a été 
encore une fois écornée, Benoît Hamon, 
ministre délégué à la Consommation, a 
annoncé lundi soir que la DGCCRF ferait 
« des contrôles  sur des échantillons 
représentatifs de tous les produits pou-
vant contenir de la viande de cheval et 
intensifier les contrôles sur toute la fi-
lière viande et poisson pour 2013. » 
De plus, un travail sera mené avec les 
distributeurs et les producteurs de 
viande pour renforcer la traçabilité : 
« Sur les produits frais, nous pouvons 
savoir précisément de quelle bête vient 
le steak que nous mangeons, a rappelé 
Stéphane Le Foll, minstre de l’Agricul-
ture. Il faut étendre ce système aux pro-
duits transformés. » Car c’est bien là 
que le bât blesse : « Dès lors qu’il y a la 

plus petite transformation du produit, 
on n’est plus obligé de donner l’infor-
mation de son origine et cela encourage 
les industriels à aller chercher les in-
grédients où ils sont les moins chers », 
explique Olivier Andrault. 
Ainsi, un steak devra mentionner son 
pays d’origine, mais pas un carpaccio 
de bœuf ou des brochettes. Et cela vaut 
aussi pour les produits céréaliers ou la 
volaille, « qui provient souvent du Bré-
sil pour les plats préparés à base de 
poulet, car le pays en produit à grande 
échelle et à très bas coût », précise 
Olivier Andrault. Moralité, pour être sûr 
de ce que l’on mange, mieux vaut éviter 
les produits transformés et « cuisiner 
à partir de produits bruts », recom-
mande-t-il. W 

Les fabricants de produits transformés ne sont pas obligés de mentionner l’origine des ingrédients.

A.
 G

EL
EB

AR
T 

/ 2
0 

M
IN

U
TE

S

W APRÈS FINDUS, PICARD
De la viande de cheval a été détectée dans des lasagnes et du chili con carne 
surgelés vendus par Picard, a annoncé l’enseigne mardi. Les lots avaient été 
retirés le 6 février. Après Findus, Picard est la deuxième marque française 
touchée par le scandale. Les autres produits Picard ne seraient pas concernés.
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PRUD’HOMMES
Kerviel réclame 4,9 milliards
Jérôme Kerviel a annoncé mardi 
sur RTL qu’il avait saisi 
les prud’hommes de Paris. L’ancien 
trader attaque son ex-employeur, 
la Société générale, et lui demande 
4,9 milliards d’euros d’indemnités, 
soit la somme qu’il est accusé 
d’avoir perdue.

CROISSANCE
Vers une nouvelle prévision
François Hollande a déclaré 
que la révision de la prévision de 
croissance pour 2013, programmée 
pour avril, pourrait survenir avant. 
Les 0,8 % seraient sans doute 
revus à la baisse.

BOURSE
Michelin déçoit les marchés
Malgré de bons résultats en 2012, 
la prudence de Michelin pour 2013 
a refroidi les marchés. Le titre 
a reculé de 4,33 % mardi. De plus, 
le groupe ne veut pas reprendre le 
site Goodyear d’Amiens (Somme).

secondes20
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CLAIRE PLANCHARD

«P our arroser quelques par-
terres de fleurs, on irrigue 
tout un jardin. » Avec cette 

image, Didier Migaud, le premier prési-
dent de la Cour des comptes, résumait 
bien, mardi, les conclusions de son vo-
lumineux rapport sur la gestion des fi-
nances publiques. Alors que l’objectif de 
réduction du déficit à 3 % du PIB à la fin 
2013 est compromis par la crise, la Cour 
a répété que l’Etat ne peut plus compter 
essentiellement sur les hausses d’im-
pôts pour redresser ses comptes. Il doit 
accélérer la baisse structurelle de ses 
dépenses et surtout s’assurer qu’elles 
« atteignent les objectifs qui leur sont 
assignés, au meilleur coût possible ». 

« Faire mieux avec moins »
Or, ce n’est pas toujours le cas, à en 
croire les 45 gaspillages décryptés dans 
son rapport 2013. Parmi les cas les plus 
criants, la destruction de 310 millions de 

pièces frappées en surnombre par la 
Monnaie de Paris pour un coût de 
20,5 millions d’euros ou l’organisation 
par la SNCF en 2011 d’un séminaire à 
Tanger (Maroc) pour un montant de 

2,7 millions d’euros, soit « 1 430 € par 
jour et par personne ».
De grandes réformes ont aussi manqué 
leurs objectifs, comme la création des 
médecins traitants en 2004, dont l’effort 
financier (600 millions par an) a « para-
doxalement » davantage bénéficié aux 
spécialistes qu’aux généralistes.
Localement, la Cour pointe aussi les 
aberrations nées d’un manque de coor-
dination : localisation inappropriée de la 
gare Lorraine TGV, qui pourrait entraîner 
la construction d’une autre gare à moins 
de 20 km pour 156 millions. Ou la coexis-
tence de deux stations d’épuration à 
Corbeil-Essonnes et Evry (Essonne), 
dont le surcoût est évalué à plus de 
11 millions. Face à cette gabegie, la Cour 
assure que « faire mieux avec moins de 
dépenses » est possible. « Un euro de 
dépense publique doit être considéré 
comme une denrée précieuse », a mar-
telé Didier Migaud. Une « mobilisation 
de tous » qui seule évitera selon lui « les 
sacrifices importants ou arbitraires ». W 

BUDGET La Cour des comptes a dévoilé mardi son rapport annuel 2013

DE COÛTEUSES ABERRATIONS 
DANS LES DÉPENSES DE L’ÉTAT

Didier Migaud, premier président 
de la Cour des comptes.
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Les buralistes se font allumer
« Aides injustifiées », « effets d’au-
baine massifs » : le rapport 2013 de la 
Cour des comptes tacle les dispositifs 
de soutien financier « universel » 
(contrats d’avenir, compléments de re-
mise, etc.) mis en place depuis 2004 
pour compenser la baisse des ventes 
après la hausse du prix des cigarettes.
Selon elle, la profession a perçu 2,6 mil-
liards d’euros sur huit ans (300 millions 
par an en moyenne), alors même que 
les ventes TTC de tabac en valeur ont 
progressé de 21 % entre 2002 et 2011. 

« Sauf dans des cas très minoritaires » 
en zone frontalière, la rémunération 
moyenne des buralistes aurait même 
crû de 53,9 % (67,1 % avec les aides), 
selon la Cour, pour qui une «remise en 
cause rapide et complète du dispositif 
est impérative ». 
Des chiffres aussitôt contestés par la 
Confédération des buralistes. « Je suis  
amer et surpris par cette charge contre 
la profession », expliquait mardi son 

président, Pascal Montredon. « La Cour 
confond l’évolution de notre chiffre d’af-
faires, qui permet de payer nos charges, 
les remises sur les produits de tabac 
qui rémunèrent le travail effectué pour 
compte de l’Etat et les aides réelles au 
titre du contrat d’avenir, qui ne dépes-
seront pas 120 millions d’euros en 
2013 », détaillait-il, avant de rappeler 
que, « sans ces aides, ce ne sont pas 
6 000 mais 15 000 buralistes qui au-
raient disparu. » W C. P.

La Cour des comptes évoque des 
« aides injustifiées » aux buralistes.
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Leur rémunération 
moyenne 
a augmenté 
de 53,9 % 
entre 2002 et 2011.
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CAROLINE VIÉ

C omédie musicale mythique dans 
les pays anglo-saxons, Les Mi-
sérables est devenu une fresque 

signée Tom Hooper (Le Discours d’un roi) 
qui pourrait faire une belle moisson 
d’oscars. Retour sur cette superproduc-
tion écrite en 1978 par les Français Alain 
Boublil et Claude-Michel Schönberg.

G Genèse à la française. C’est Robert 
Hossein qui a mis le spectacle en scène 
à Paris en 1980, mais le succès n’est 
venu qu’avec la traduction anglaise. « Je 
pense que Les Misérables nous survi-
vront, mais ce n’était pas gagné au 
début des années 1980 », explique Alain 
Boublil.
G Si on chantait ?Choisir de faire un film 
pratiquement sans dialogue n’était pas 
évident. « J’ai demandé conseil à Baz 
Luhrmann (Moulin Rouge !) et il m’a ex-
pliqué que le plus compliqué était de 
faire accepter l’arrivée des chansons au 

public. C’est là que j’ai choisi de faire un 
film entièrement chanté », dit Hooper.
G Donner de la voix. Hugh Jackman, 
Russell Crowe et Anne Hathaway pous-
sent la chansonnette. « On connaissait 
le talent de chanteur d’Hugh vu sur 
scène à Broadway et celui d’Anne qui 
avait repris l’une de nos chansons aux 
Oscars mais Russell a été une vraie 
surprise », raconte Schönberg.
GRions un peu. Si les Thénardier ne sont 
pas à proprement parler des rigolos 
dans le roman de Victor Hugo, ils sont 
devenus des comiques dans le musical. 
« J’ai choisi Sacha Baron Cohen et He-
lena Bonham Carter, car ce sont les 
personnes les plus excentriques que je 
connaisse. Ils apportent une respiration 
bienvenue », déclare Hooper.
G Des émotions extra-larges. Le résul-
tat en met plein la vue et les oreilles. 
« Mon plaisir consiste à regarder les 
réactions des spectateurs. Quand je les 
vois verser une larme ou marmonner 
les paroles, je jubile », avoue Boulbil. W 

FRESQUE « Les Misérables », film « en chanté »

VICTOR HUGO, DE
LA SCÈNE À L’ÉCRAN

Helena Bonham Carter et Sacha Baron Cohen incarnent les Thénardier.
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Robert Zemeckis sait torcher une 
scène d’action de façon magistrale. 
Il suffit de voir la séquence démen-
tielle de catastrophe aérienne de 
Flight pour en être convaincu. Denzel 
Washington est un grand acteur. Le 
voir camper un pilote de ligne drogué, 
alcoolique et filou qui sauve ses pas-

sagers malgré son état le démontre. 
On est d’autant plus assommé par la 
conclusion moraliste de ce film qui 
arrive comme un Airbus 380 dans le 
potage. Comédien et réalisateur sont 
tombés de l’avion pour livrer cette fin 
ridicule aux bons sentiments outrés. 
Intense perplexité. W C. V.

AVION

L’étrange atterrissage de Zemeckis
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CAROLINE VIÉ `

D ès qu’on met les pieds dans les 
studios Sony Pictures Anima-
tion, à Culver City, Los Angeles, 

on est frappé par l’atmosphère de pas-
sion studieuse qui y règne. Ça bosse 
là-dedans et c’est dans ce décor que 
sont nés des succès récents comme 
Tempête de boulettes géantes, Les 
Schtroumpfs et Hôtel Transylvanie, mer-
veilleux film signé Genndy Tartakovsky, 
alliant maestria technique et bonne hu-
meur. « L’animation est un travail de 
fourmi qui demande forcément une 
forte implication », explique Marcelo 
Vignali, directeur artistique du film.

Les Français sont les bienvenus
Comme tous les studios américains, 
Sony engage des Français, telle Noëlle 
Triaureau, diplômée de l’Ecole nationale 
supérieure des arts décoratifs. « Je crois 
qu’ils apprécient notre formation. J’ai 
notamment travaillé sur les couleurs et 

les textures qui donnent son atmosphère 
au film », raconte cette dernière en mon-
trant les paysages magnifiques qu’elle a 
peints. « Les Français baignent depuis 
l’enfance dans un environnement artis-
tique et cela se ressent dans la façon 
dont ils abordent la création », insiste 
Vignali qui conseille aux éventuels can-
didats de « dessiner tout le temps et de 
fréquenter les musées ». Le studio est 
toujours à l’affût de nouveaux talents : 
« Il est difficile de définir ce qui fait la 
spécificité de notre maison, déclare Vi-
gnali, mais nous avons creusé notre 
sillon et je pense que nous sommes com-
pétitifs pour attirer des artistes euro-
péens. » Le succès outre-Atlantique 
d’Hôtel Transylvanie lui donne raison en 
attendant la sortie en juillet de la suite 
des Schtroumpfs, tournée à Paris. W 

ANIMATION Fantastique « Hôtel Transylvanie »

LE POUVOIR DE
LA FRENCH TOUCH

W ON VEUT NOTRE CHAMBRE À L’HÔTEL T.
Dracula a ouvert l’Hôtel Transylvanie pour ses amis les monstres sans 
compter sur l’arrivée d’un routard envahissant. Genndy Tartakovsky, as de 
l’animation, jongle avec les codes du fantastique en un mélange d’humour 
bon enfant et d’érudition cinéphile. On adore ça à deux sang pour sang !

S
O

N
Y

 P
IC

T
U

R
E

S

Dracula est le propriétaire d’un hôtel spécialisé dans l’accueil des monstres.

Regardez
l’émission

« Ciné Vié » sur
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CAROLINE VIÉ

S ouvenez-vous : c’était en 1998, 
Theo Angelopoulos, raide 
comme la justice, venait recevoir 

la Palme d’or cannoise pour le sublime 
L’Eternité et un jour. Certains lui ont re-
proché sa froideur. D’autres ont admiré 
sa dignité. Le cinéma du réalisateur 
grec ressemble à son auteur : aride et 
brillant. Et La Poussière du temps, 
tourné en 2007, est à son image. Cette 
œuvre d’une beauté intense demande 
un véritable effort de la part du specta-
teur pour se faire aimer. Quiconque 
sera prêt à le fournir sortira de la salle 
avec des images sublimes plein la tête.

Elégiaque et mortifère
Dans ce deuxième opus d’une trilogie 
entamée avec Eleni, la terre qui pleure, 
le réalisateur du Pas suspendu de la ci-
gogne filme un confrère (campé par le 

merveilleux Willem Dafoe) revenant sur 
la vie de ses parents aux amours 
contrariées dans l’Europe du XXe siècle. 
Cette fresque élégiaque laisse le temps 
au temps pour une quête sur fond d’His-
toire douloureuse. L’ampleur de la mise 
en scène envoûte progressivement en 
une danse lente, entêtante dont on peut 
penser qu’elle préfigure la fin tragique 
du réalisateur.
Theo Angelopoulos n’aura pas pu ter-
miner L’Autre Mer, dernier volet de sa 
trilogie où il évoquait la crise grecque. 
Fauché par une moto le 24 janvier 2012, 
le cinéaste a suspendu son pas et son 
œuvre. En se laissant emporter par sa
Poussière du temps, on se dit qu’il va 
diablement nous manquer. W 

TESTAMENT L’ultime film de Theo Angelopoulos

EMPORTÉ PAR LA 
POUSSIÈRE DU TEMPS
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Willem Dafoe, cinéaste revenant sur les amours contrariées de ses parents.

SUSPENSE

Corneau revisité 
par De Palma
Brian De Palma est un petit coquin qui 
n’aime rien tant que le cinéma et les 
jolies filles. Il s’amuse comme un gamin 
à qui on a confié une montre et un mar-
teau pour Passion, où il revisite Crime 
d’amour, le dernier film d’Alain Cor-
neau. Exit Kristin Scott-Thomas et Lu-
divine Sagnier, remplacées par Rachel 
McAdams et Noomi Rapace. Ces dames 
jouent à la lionne et à la souris et s’en-
tredévorent délicieusement dans le 
monde féroce de la publicité. Ce thriller 
érotique sent bon son petit Hitchcock 

illustré en rappelant que le bon Brian 
sait ce que filmer veut dire. Il s’amuse 
beaucoup et nous aussi avec cet exer-
cice de style pervers. W  C. V.

Rachel McAdams et Noomi Rapace.
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Retrouvez toutes
les bandes-annonces 

de la semaine sur
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PROPOS RECUEILLIS
PAR ALICE COFFIN

R oméo Langlois, journaliste 
à France 24, a été au prin-
temps 2012 retenu 

33 jours en captivité par les Farc 
en Colombie. A son retour, la 
chaîne avait diffusé un reportage 
de 26 minutes tourné juste avant 
sa capture. Le 14 février, c’est un 
livre que Roméo Langlois publie. 
Jungle Blues (Don Quichotte, 
17,90 €), dans lequel il relate ces 
événements et livre des réflexions 
sur le journalisme et la Colombie.

Ce livre vous a été suggéré
par un éditeur ou c’est vous
qui souhaitiez l’écrire ?
C’est moi. Je souhaitais écrire sur 
la Colombie avant tout cela et 
j’étais en phase de signer pour un 
récit autour d’un enfant-soldat. Et 
puis lorsque j’étais avec les Farc, 
on m’a donné un kit d’otage dans 
lequel figurait un carnet. J’y ai 
consigné des anecdotes.

En tant qu’otage, vous êtes 
passé de journaliste à objet 
d’observation pour les médias.
Ce n’est pas trop compliqué ?
J’avais l’impression d’être le héros 
d’un reality show douteux, c’était 
assez rude. Mais j’avais déjà ce 
regard mi-amusé mi-agacé sur 

les médias, surtout que je suis le 
conflit colombien depuis long-
temps et que la presse latino est 
souvent à la recherche de scan-
dales. Mais quand on baigne dans 
l’immédiateté, ça change tout !
Cela a changé votre façon 
d’exercer votre métier ?
Non, cela fait désormais partie de 
moi. Mais je n’ai pas l’impression 
d’avoir de grandes leçons à tirer. 
J’avais déjà ces idées sur le conflit.

Est-ce que votre médiatisation 
pèse sur votre travail actuel ?
Il y a une gêne concrète : je fais 
encore de la kiné tous les jours, 
car je n’ai pas récupéré de ma 
blessure. Au début, on me recon-
naissait dans la rue, on m’offrait 
une bouteille de champagne au 
resto mais ça n’a pas duré. J’ai 
une tête très générique et les gens 
ont toujours eu l’impression de 
m’avoir déjà vu quelque part ! W 

ROMÉO LANGLOIS Il livre le récit de sa captivité en Colombie

« LE HÉROS D’UN REALITY 
SHOW DOUTEUX »

« Je n’ai pas l’impression d’avoir de grandes leçons à tirer. »
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MAUVAISE PUB
Publicité mensongère
La pub de la Fondation Lejeune, 
connue pour ses positions anti-
IVG, parue dans Le Nouvel Obs
avait choqué. Comme l’a relevé
lesnouvellesnews.fr, le jury
de déontologie publicitaire
a estimé mardi qu’elle était 
« susceptible d’induire
en erreur le public ».

MAUVAISE PRESSE
Des aides en question
Dans un rapport rendu mardi la 
Cour des comptes estime urgent 
de réformer les aides à la presse.

secondes20INTERACTIF

Le ciné 2.0 de Laetitia Masson
« En trois clics, composez votre 
film. » L’expérience Web propo-
sée par Laetitia Masson sur le site 
de France Télévisions mérite d’être 
tentée. « The End, etc. » invite les 
internautes à composer leur 
propre film à partir d’images fil-
mées sur le thème de l’engage-
ment. « On a tourné très vite, à 
quelques mois de l’élection prési-
dentielle », raconte la cinéaste. 
« C’est le développement du projet 
qui a pris du temps, tempère 
Voyelle Acker, du service des nou-
velles écritures de France TV, car 
il y avait une forme à inventer. » Et 
un mode d’emploi à livrer à l’inter-
naute : choisir trois mots avant de 

découvrir son montage « person-
nalisé » d’une dizaine de minutes. 
Aléatoirement ? Pas du tout. 
« Chaque mot est associé à des 
séquences et pondéré en fonction 
de sa pertinence », explique Laeti-
tia Masson… qui avoue que cette 
partie du travail a été la plus déli-
cate. « Le processus de navigation 
m’a échappé », confie-t-elle. A la 
machine aussi, car à la fin de l’ex-
périence, chaque internaute peut 
ajouter ses propres mots, multi-
pliant les variantes à l’infini. « C’est 
ce processus de continuation que 
je trouve stimulant », estime la ci-
néaste. W STÉPHANE LEBLANC

www.francetv.fr/the-end-etc.
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Unforgettable
« La fille de l’air ». (USA, 
2012). Avec Poppy Montgo-
mery, Dylan Walsh.
Un homme est retrouvé 
mort. Il s’agit d’un direc-
teur de banque, peut-être 
impliqué dans le braquage 
de son établissement. 

Tiger Lily
« Tiger ou Lily ? » (Fr., 
2012). (5/6). Avec Lio, 
Camille Japy, Florence 
Thomassin.
Pour se débarrasser de 
T-Bone, Rachel dissimule 
un revolver dans le sac du 
jeune homme. 

Des racines 
et des ailes
Présenté par  Louis 
Laforge. « Les 850 ans de 
Notre-Dame ». 
Louis Laforge propose de 
découvrir l’histoire de cette 
cathédrale, dont la première 
pierre fut posée en 1163. 

Une vie meilleure
·· Drame de Cédric 
Kahn (Fr., 2011). 1h50.
Avec Guillaume Canet, 
Leïla Bekhti.
Un couple veut ouvrir un res-
taurant. Mais il se retrouve 
aspiré dans la spirale de 
l’endettement.

L’Étrangère
·· Drame de Feo Ala-
dag (All., 2010). 1h50.
Avec Sibel Kekilli, Nizam 
Schiller, Derya Alabora.
Une Turque d’origine alle-
mande part d’Istanbul avec 
son fils et s’installe dans sa 
famille, à Berlin. 

Ma maison est 
la plus originale 
de France
Présenté par Stéphane 
Plaza. « Episode 1 ».
Auré l ie  Hémar ,  Mac 
Lesggy, Paolo Calia et Sté-
phane Plaza cherchent des 
demeures originales.

20.50   Série 20.45   Série 20.45   Magazine 20.55   Film 20.50   Film 20.50   Jeu

21.35   Unforgettable
Série (3 épisodes).

00.00   Chase
Série (2 épisodes).

21.30   Tiger Lily
Série. (6/6).

22.15   La Parenthèse 
inattendue

23.05   Pièces à conviction
Magazine.

00.15   Les Carnets de 
Julie Magazine.

22.45   La Collection
Magazine.

00.35   Maison close
Série (2 épisodes).

22.40   Voyage à 
Metropolis
Documentaire.

23.35   Lost Persons Area

23.10   C’est du propre !
Divertissement.

01.15   Medium
Série.

20.50 Ma vie en l’air
Comédie (Fr., 2005). Avec 
Vincent Elbaz. Un homme 
fait la rencontre de sa char-
mante voisine.
22.25 Dix Ans de 
mariage !!! Théâtre.

20.40 La Maison France 5
Magazine. Présenté par 
Stéphane Thebaut. « Les 
rangements pour les 
livres ». « Un appartement 
lyonnais »...
21.25 Silence, ça pousse !

20.50 Enquêtes criminelles
Magazine. Présenté 
par Sidonie Bonnec. 
« L’auberge rouge : l’affaire 
Hourdin ». « Double jeu ».
22.50 Enquêtes 
criminelles Magazine.

20.50 Les Grandes 
Histoires
Magazine. « Familles nom-
breuses : un quotidien pas 
comme les autres ».
23.10 Bienvenue chez 
Cauet Divertissement.

20.50 Dany Boon : Trop 
stylé
Spectacle. Dany Boon 
s’amuse de son quotidien.
22.35 Florence Foresti 
fait des sketches à La 
Cigale Spectacle.

20.55 En quête 
d’actualité
Magazine. Présenté par 
Guy Lagache. « Arnaque 
à la Sécu, tromperies aux 
Assedic : comment traquer 
les fraudeurs ? »
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Votre homme

est-il vraiment

fidèle ?

0,50 EURO par SMS + coût SMS

Service édité par Mydoo - RCS B 420 919 904. 3 SMS minimum pour la 1ère question. MINEURS
DEMANDEZ L’AUTORISATION A VOS PARENTS. Conditions d’utilisation sur www.astralia.fr

Tapez PERFECT au 71030

MINEURS, DEMANDEZ L’ACCORD À VOS PARENTS.

HOROSCOPE
Bélier du 21 mars au 20 avril

 C’est terminé. Vous avez pris
la décision de ne plus vous lamenter
et d’agir. Votre charme opère encore !

Taureau du 21 avril au 21 mai
 Vous n’êtes pas très en forme.
car vous ne savez pas vraiment où vous
en êtes actuellement.

Gémeaux du 22 mai au 21 juin
 Si vous souffrez de douleurs
de dos, essayez de trouver une position plus 
confortable. Cela vous soulagera.

Cancer du 22 juin au 22 juillet
 Votre nature nerveuse et anxieuse 
n’améliore pas vos rapports avec les autres. 
Faites davantage confiance.

Lion du 23 juillet au 23 août
 Vous avez une forme olympique.
Vous prenez soin de votre corps et cela se 
voit sur votre visage radieux.

Vierge du 24 août au 23 septembre
 Evitez tout ce qui peut vous apporter 
des choses négatives. Sortez, voyez du monde
et souriez à la vie.

 Balance du 24 sept. au 23 octobre
 Quelque chose ne tourne pas rond
et cela vous rend morose. Ne vous gavez pas 
de sucreries pour autant.

Scorpion du 24 oct. au 22 nov.
 Votre sérénité retrouvée vous 
apporte ce petit quelque chose qui fait
de vous quelqu’un de différent.

Sagittaire du 23 nov. au 21 déc.
 Votre agressivité s’accroît et votre 
entourage le supporte de moins en moins. 
Laissez-vous un peu aller !

Capricorne du 22 déc. au 20 janvier
 Votre désir de croquer la vie
à pleines dents se voit. Cela donne envie
de vous côtoyer et de vous connaître.

 Verseau du 21 janvier au 18 février
 Vous envisagez avec plaisir
cette journée qui commence. Vous avez 
décidé de ne plus vous morfondre.

 Poissons du 19 février au 20 mars
 Vous vous occupez beaucoup
des autres, mais vous ? Quand prendrez-vous 
le temps de vous poser un peu ?

Jouez en ligne et retrouvez toutes
  les solutions des jeux sur 20minutes.fr

MOTS FLÉCHÉS  N°2394 Force 2

SUDOKU  N°1563
  2     4 5 
 9   4    7 
   8 6  1 2 9 
 3    1  9  5
  9 1    7 8 
 5  7  9    6
  5 6 9  7 3  
  4    6   7
  3 2     6 

Moyen

En partant des chiffres déjà 
inscrits, remplissez la grille 
de manière que chaque ligne, 
chaque colonne et chaque 
carré de 3 par 3 contienne 
une seule fois tous 
les chiffres de 1 à 9

Solution du sudoku n° 1562
 1 9 5 4 8 7 3 6 2
 3 2 8 9 6 1 7 5 4
 7 6 4 5 3 2 8 1 9
 9 4 6 8 1 5 2 7 3
 5 3 2 6 7 9 4 8 1
 8 7 1 2 4 3 6 9 5
 6 1 9 7 2 4 5 3 8
 2 8 3 1 5 6 9 4 7
 4 5 7 3 9 8 1 2 6
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Pas encore qualifiés pour les play-offs, 
qui débutent le 22 février, les Stras-
bourgeois en adoptent le rythme ce mer-
credi avec un déplacement à Amiens. Ils 
enchaîneront par la réception des Pi-
cards, vendredi, avant le dernier match 
de saison régulière à Caen, mardi 19 fé-
vrier. « Ces trois matchs sont presque 
des play-offs », reconnaît Daniel Bour-
dages car, au bout de ceux-ci, l’Etoile 
Noire (12e) doit arracher sa qualification 
aux dépens de Mulhouse (13e).
A Amiens, les Strasbourgeois ne partent 
pas avec la faveur des pronostics. Ils s’y 
sont inclinés quatorze fois en quatorze 
déplacements. « Il n’y a pas d’explica-
tion à cette série. Mais une fois qu’on 
brise une série, elle l’est bel et bien », 
rappelle le coach québécois en citant 
les exemples de Rouen et Grenoble. 
Bourdages rajoute en rigolant : « Et à 
ce que je sache en 2013 et en champion-
nat cette saison, on n’a pas encore 
perdu à Amiens. » Une démonstration 
par l’absurde qui se tient. A voir si celle-
ci se vérifie. W F. H.

HOCKEY

L’Etoile Noire 
déjà en mode 
play-offs

FOOTBALL
Entraînement à l’AS 
Neudorf pour le Racing
Les Strasbourgeois s’entraînent
sur le terrain synthétique de 
l’AS Neudorf, ce mercredi à partir
de 10 h en vue de la réception 
de Moulins, samedi à la Meinau.

La neige 2 - U19 du FCM 0
Déjà annulé dimanche, le match des 
32es de finale de Coupe Gambardella 
entre le FCM et Amnéville de ce 
mercredi a été reporté une seconde 
fois. Ce nouveau report inverse
la rencontre. Les U19 Mulhousiens 
devront se déplacer en Lorraine,
le 20 février.

HANDBALL
La billetterie pour Sélestat-
Chambéry est ouverte
C’est au CSI que les Sélestadiens 
recevront Chambéry le 9 mars et 
non au Rhenus comme en 2012. La 
billetterie pour cette rencontre est 
ouverte sur sa-hb.com. Le prix des 
places s’échelonne de 10 € à 22 €.

secondes20

Presque trois ans que Laëtitia Tonazzi 
n’avait pas été appelée chez les Bleues. 
Sa convocation pour France-Allemagne, 
l’attaquante de Lyon l’a apprise le jour 
de son 32e anniversaire. Et ce, pour un 
match qui se déroulera à la Meinau 
comme lors de la première de ses cin-
quante-cinq sélections avec les Bleues 
en avril 2002 contre la République 

Tchèque (4-1). « C’est un hasard, sourit-
elle. Une bonne surprise pour mon an-
niversaire. » De sa première cap, Tonazzi 
se souvient de peu de chose. « Je suis 
entrée à cinq minutes de la fin. J’étais 
contente. D’autant plus dans un grand 
stade, c’était plutôt impressionnant. »
Son retour en sélection, l’attaquante 
estime qu’elle le doit à son passage de 

Juvisy à Lyon, cet été. « J’avais besoin 
de changer d’air. Jouer avec les 
meilleures Françaises et de très bonnes 
étrangères m’a permis de progresser. » 
Des progrès que Tonazzi a bien l’inten-
tion de montrer face aux Allemandes 
pour glaner sa place pour l’Euro en 
Suède, cet été, et ne pas attendre trois 
ans pour une nouvelle sélection. W F. H.

Retour vers le futur pour Laëtitia Tonazzi

FLORÉAL HERNANDEZ

« V ous en êtes toujours là ? 
A Schumacher-Battis-
ton ! Mais plus personne 

n’en parle ! » Ne causez pas de la rivalité 
franco-allemande à Bruno Bini et en-
core moins de Séville 82, car sa réponse 
claque comme un coup de trique. Le 
sélectionneur des Bleues l’affirme : « Il 
n’y aucune rivalité avec l’Allemagne. On 
va simplement jouer contre une des 
deux meilleures nations au monde et on 
n’a pas l’habitude de les battre. »
Ça, Sandrine Soubeyrand peut en témoi-
gner. La capitaine de l’équipe de France, 
188 sélections, n’a gagné que deux de 
ses sept rencontres face aux Alle-
mandes. Les deux seules gagnées par 

les Bleues. « Il n’y a pas de rivalité entre 
les deux sélections, confirme la milieu 
de Juvisy. Moi, j’ai toujours aimé jouer 
contre cette équipe, car elle est en 
avance sur nous. On apprend toujours à 

se confronter aux meilleures. Ça permet 
de se dépasser, de se surpasser, de 
trouver des solutions auxquelles on 
n’aurait pas pensé. Une confrontation 
face à l’Allemagne permet également 
de se situer à un moment donné. »

Actuellement, les Bleues sont 5es au 
classement Fifa, les Allemandes 2es. Et 
les deux nations restent sur un nul (1-1) 
en novembre à Halle. Buteuse lors de ce 
match, Corinne Franco estime que leurs 
homologues d’Outre-Rhin « savent qu’on 
est devenues une grande équipe ». Les 
quatrièmes places obtenues à la Coupe 
du monde 2011 et aux JO ont placé les 
Bleues sur l’échiquier mondial. Toute-
fois, il leur manque des succès de pres-
tige. « Gagner contre des petites équipes, 
c’est bien car il y a la victoire, on est 
contentes, mais ce sont ces matchs 
[contre l’Allemagne, le Brésil, les 6 et 
9 mars] qu’on attend, qu’on veut rem-
porter », annonce la défenseure de l’OL. 
Quitte à froisser les ego de leurs adver-
saires et à créer une rivalité. W 

Dédicaces et sourires pour Sabrina Delannoy, Laure Boulleau et l’équipe de France, mardi, place Kléber.

FOOTBALL Les Bleues affrontent l’Allemagne à la Meinau, à 18 h 30

LES FRANÇAISES LAISSENT
LA RIVALITÉ AUX GARÇONS

G
. V

AR
EL

A/
20

 M
IN

U
TE

S

« J’ai toujours aimé 
jouer contre cette 
équipe, car elle est
en avance sur nous. »

Sandrine Soubeyrand
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A deux minutes près, on 
aurait parlé d’une soi-
rée parfaite. D’un PSG 

dominateur à Valence grâce 
aux réalisations de Lavezzi (10e) 
et Pastore (42e), d’un PSG sûr 
de son fait, et pourquoi pas d’un 
PSG prétendant au titre en 
Ligue des champions. Puis, 
Rami a profité d’une absence 
au marquage pour réduire le 
score sur un coup franc anodin 
de Tino Costa (1-2, 90e). Et Ibra-
himovic, le seul Parisien à avoir 
été en dessous mardi, a pris un 
carton rouge stupide pour une 
semelle inutile. Cela laisse évi-

demment les joueurs de Carlo 
Ancelotti en très bonne position 
avant le 8e de finale retour, 
mais laisse à cette rencontre 
un arrière-goût amer, après, 
pourtant, un match maîtrisé de 
bout au bout. Enfin presque.

Lucas impressionne
En première période, la presta-
tion du PSG a même été orgas-
mique ou pas loin. Au risque 
d’en faire des tonnes, pas sûr 
que le Barça ou le Real auraient 
alors fait mieux que le PSG. Le 
duo argentin Pastore-Lavezzi a 
calmé les ultras espagnols 
d’entrée avec un une-deux su-
personique bien conclu par le 
second, même si les poings du 
gardien Guaita ont semblé un 
peu suspects sur le coup (10e). 

Ensuite, Lucas, qui avait déjà 
trouvé le poteau adverse sur 
une frappe des vingt mètres (9e), 
s’est occupé de tout. Ses per-
cées tout en changement de 
rythme ont mis au supplice 
Guardado, qui n’est pas un at-
taquant reconverti latéral pour 
rien. Lors du second but, inscrit 

par Pastore (42e), le Mexicain a 
même perdu son short deux fois 
sur le débordement du Brési-
lien, que l’Europe a sans doute 
appris à connaître.
Supérieur au milieu de terrain, 
où Verratti a été bluffant, le 
PSG aurait dû se mettre à l’abri 
dix fois, mais Lavezzi a été ma-

ladroit (60e, 63e) et le but de 
Chantôme était bien valable 
(72e). Puis, à force de reculer 
et de concéder des coups 
francs évitables, Rami a fini par 
surgir. Un dénouement qui 
traduit bien mal la différence 
de classe entre les deux 
équipes mardi soir. W 

FOOTBALL Le PSG s’est imposé à Valence (1-2), mais a encaissé un but dans les dernières minutes

LES PARISIENS 
GÂCHENT LA FIN 
DU SPECTACLE

Ibrahimovic a souvent déstabilisé Rami, mais il a aussi été expulsé à la 92e minute.
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FOOTBALL
Mourinho se voit 
en Angleterre
« Après le Real Madrid, en principe, 
ma prochaine étape sera de 
retourner en Angleterre », a 
déclaré José Mourinho mardi avant 
Real-MU. Bye bye le PSG ? 

CYCLISME
Peter Sagan, 
leader du Tour d’Oman
Le Slovaque a remporté mardi 
la deuxième étape du Tour d’Oman 
devant le Français Tony Gallopin 
et le Suisse Martin Elmiger. 
Il s’est aussi emparé du maillot 
rouge de leader de l’épreuve.

ATHLÉTISME
Lemaitre s’impose sur 200 m 
Le Français a remporté le 200 m 
du meeting de Val-de-Rueil.

secondes20
C’est qui le plus fort, l’hippopotame ou 
l’éléphant? Aussi existentielle soit-
elle, cette question n’a probablement 
pas de réponse. Tout comme celle qui 
viserait à déterminer quel Ronaldo, 
celui de Manchester United ou du Real 
Madrid, est le meilleur footballeur. Et 
pourtant, « CR7 », qui retrouve son an-
cien club mercredi, a pas mal évolué 
depuis son départ d’Angleterre. Pas 
uniquement qu’en bien, d’ailleurs.

G  Il est plus décisif. A moitié vrai. Si le 
Portugais marquait déjà beaucoup en 
Angleterre (118 buts en 292 rencontres), 
il est passé à la vitesse supérieure au 
Real (182 buts en 179 matchs). Sauf qu’à 
l’heure actuelle, il n’a pas réussi à faire 
gagner la Ligue des champions au Real, 
comme il l’avait offerte à Manchester, 
en 2008. L’année où Ronaldo a décroché 
son seul Ballon d’Or.
G  Il est plus perso. C’est vrai. Quand il 
a signé au Real Madrid pour 94 millions 
d’euros (plus gros transfert de l’his-
toire), Cristiano Ronaldo savait qu’il 
devait en faire beaucoup pour rentabi-
liser. Parfois trop, peut-être. CR7 ne 
pense plus qu’à marquer, ce qui n’était 
pas le cas chez Ferguson. 

G  Il est encore plus insupportable. C’est 
faux. CR7 aime (faire) parler de lui et de 
ses états d’âme. « Peu de temps après 
qu’il a signé à Manchester, je me suis 
dit: “Tu ferais mieux de le laisser tom-
ber”, se souvient son ancien coéquipier 
Gary Neville dans le Daily Mail. Il passait 
son temps à terre. » Depuis, l’exaspé-
rant gamin a mûri. Au point d’être de-
venu, en l’absence d’Iker Casillas, le 
capitaine de la maison blanche. W B. V.

FOOTBALL

Cristiano, l’Espagnol ou l’Anglais ?

Le Madrilène Cristiano Ronaldo.
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DE NOTRE ENVOYÉ SPÉCIAL

À VALENCE (ESPAGNE)
JULIEN LALOYE

Personne n’a oublié les pleurs des 
frères Guénot, tous deux médaillés en 
2008 à Pékin, puis la fête pour la mé-
daille de Steeve, bronzé à Londres, il y 
a six mois. Ces images seront peut-être 
les dernières d’une équipe de France 
de lutte triomphante aux Jeux, puisque 
le Comité international olympique a 
décidé mardi de retirer ce sport du pro-
gramme des Jeux de 2020. Ou plutôt de 
le mettre en balance avec sept autres 
disciplines frappant à la porte des Jeux : 
l’escalade, le baseball-softball, le ka-
raté, le squash, le wakeboard, le wushu 
et les sports de roller.
Pour Christophe Guénot, troisième à 
Pékin, cette décision est « ridicule et 
hallucinante ». L’aîné des Guénot com-
prendrait « qu’ils enlèvent un style de 
lutte, à la rigueur [gréco-romaine ou 
libre]. » Mais pas l’intégralité des 
épreuves d’un sport qui a toujours été 
au programme des Jeux et dont l’ori-
gine remonte à la Grèce antique. « Sans 
les Jeux, la lutte ne peut exister », 
s’alarme le médaillé olympique. W R. S.

OLYMPISME

La lutte mise 
pour le moment 
hors Jeux

Suivez en live Real-
Manchester United 

à partir de 20 h 45
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CORALIE DONAS

L’intermédiation locative 
permet aux proprié-
taires de louer leur bien 

à des personnes démunies, en 
concédant un effort sur le loyer 
et en échange de garanties et 
d’avantages.
Premier dispositif, la sous-lo-
cation. « La Ville de Paris a 
d’abord lancé l’opération Louez 
solidaire et sans risque, qui a 
été étendue à l’Ile-de-France 
et aux territoires en tension 
sous l’appellation de Solibail », 
rappelle Nicole  Maury, char-
gée de mission sur le logement 
des personnes défavorisées à 
l’Agence nationale pour l’infor-
mation sur le logement. Une 
association sociale prend la 

location du bien, et garantit le 
paiement du loyer, l’entretien 
et sa restitution en bon état. 
Elle-même le sous-loue aux 
personnes dont elle s’occupe. 
Sous réserve de conventionne-
ment, le propriétaire peut ainsi 
bénéficier de 30 à 70 % de dé-
ductions fiscales sur les loyers.

Cofinancer ses travaux
Autre solution solidaire, la ges-
tion locative sociale. Dans ce 
cas, le bailleur confie un mandat 
de gestion à une agence immo-
bilière à vocation sociale ou à 
une association qui louera le 
bien à un public modeste, tel le 
réseau des Pact. Elle assure 
alors la gestion locative et son 
bon déroulement. « Quand le 
bailleur doit engager des tra-

vaux, nous montons les dos-
siers de subventions. Il s’en-
gage alors à louer son bien 
pendant neuf ans et le retrouve 
valorisé à la sortie », indique 
Jean-Marc Prieur, chargé de 
mission insertion par l’habitat à 
la fédération des Pact.
Habitat et Humanisme a déve-

loppé le dispositif « proprié-
taires et solidaires » pour mo-
biliser ceux qui ne peuvent pas 
louer faute de moyens pour 
réhabiliter leur bien, ou qui ont 
été découragés par de mau-
vaises expériences. « Le pro-
priétaire accepte de louer dans 
les conditions de loyer très so-

cial. En contrepartie, il bénéfi-
cie d’une déduction fiscale, 
nous garantissons ses loyers 
et le bon état du bien », ex-
plique Bernard Devert, le fon-
dateur de l’association, qui in-
dique avoir mobilisé ainsi plus 
d’un millier de logements de-
puis deux ans et demi. W 

CONSEILS La location à un public défavorisé, via des associations, procure plusieurs avantages

LOUER SOCIAL, 
UN SYSTÈME 
GARANTI

Les propriétaires solidaires peuvent obtenir des aides pour rénover leur bien à moindre frais.
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